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9 Armoires 

Les VUARNOZ ont-ils aussi leurs armoiries? 

En consultant le "Nouveau Tocsin fribourgeois de 1916", lequel donne la liste des noms inscrits en 1798 au 
grand-livre des bourgeois et privilégiés dits Patriciens, encore représentés dans le canton de Fribourg, on ne 
trouve pas trace des VUARNOZ. 

Consulté, Mr. Hubert de Vevey-I’Hardy, rédacteur des Annales Fribourgeoises, affirme qu'il ne possède 
aucune pièce de notre famille parmi les milliers de documents dont il dispose pour l'élaboration de l’Armorial 
du canton de Fribourg. 

Et cependant, si en réalité, les VUARNOZ n’ont pas d'armoiries, ils possèdent en revanche un emblème: le 
sapin blanc. Ce sapin blanc constitue donc un emblème parlant qui correspond à l’étymologie de notre nom 
de famille. 

S’il est bien établi qu'aucun membre de cette famille n’est inscrit au rôle des Bourgeois ou Patriciens, on 
peut admettre par contre, que des VUARNOZ, qui ont occupe au cours des siècles certains emplois honori-
fiques tels que notaires, curés, justiciers, etc., devaient, en raison de leurs charges officielles, posséder leur 
sceau. 

Foras, le grand héraldiste savoyard prétendait que si des familles ne sont point nobles, leurs armoiries ne 
peuvent figurer dans un armorial. 

Par contre, D. L. Galbreath, éditeur de l'armorial vaudois, ainsi que plusieurs héraldistes modernes ont 
déclaré qu'un armorial ne doit pas être un livre d'images, mais bien un livre d'archéologie dans lequel doi-
vent être mentionnes tous les anciens documents héraldiques connus, aussi bien d'une famille de haute 
noblesse que d'une famille de cultivateurs ou de vignerons. 

D. L. Galbreath va encore plus loin dans ses conceptions héraldiques: 

Comme en Suisse les armoiries des familles ne sont soumises à aucune réglementation officielle, 
chaque personne a toujours eu et a toujours le droit de se choisir librement des armoiries. 

Cette dernière conception est donc claire et nette. 

Adaptant aussi à notre famille les conclusions de D. L. Galbreath, nous résumerons ci-après, la correspon-
dance échangée en juin 1938 avec Mr. Hubert de Vevey-l’Hardy, rédacteur des Annales Fribourgeoises: 

Permettez-moi Monsieur, que je vous somette une demande concernant des armoiries se rapportant 
à la famille VUARNOZ, originaire de Corserey. Cette famille est des plus anciennes, puisqu'elle était 
bien connue déjà au XVe siècle et qu'elle existe encore nombreuse de nos jours. 

L'étymologie de ce nom dérive du ‘vuarne’, nom patois romand du sapin argenté ou sapin mâle, et 
l'emblème de cette famille a toujours été un ‘sapin‘. 

Quoiqu'il n'existe aucunes armoiries officielles pour confirmer cette allégation, il n'en est pas moins 
vrai que cet, emblème a toujours existé en fait et s'est transmis de génération en génération. 

La preuve de ce que j’avance réside dans les souvenirs de famille et certaines inscriptions ou mar-
ques emblématiques encore existantes. 

Oyez plutôt: 

1. Jean-Marcelin VUARNOZ à Estavayer possédait une marque à feu avec un sapin. (siècle 
dernier) 

2. A Corserey, la maison des Jost VUARNOZ porte sur le fronton de sa porte d’entrée les ini-
tiales de son propriétaire, surmontées d’un sapin.  

3. A Corserey, dans la maison de l’ancien justicier VUARNOZ, on remarque encore un sapin 
sculpte sur un fourneau en molasse. 

4. Auguste VUARNOZ, ancien chef de gare à Cheyres (1876) possédait un timbre humide 
avec un sapin. 

5. Le Rd. curé Auguste VUARNOZ à Orsonnens avait fait imprimer un sapin en tête de la carte 
commémorative de la cérémonie de sa première messe.  

6. Enfin, un héraldiste lausannois a établi, sur demande, des armoiries de famille pour une fa-
mille VUARNOZ. Ces armoiries, d'or au sapin de sinople mouvant de trois coupeaux du 
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même ont été probablement établies sur la base de celles de la famille Warnery (autrefois 
Vuarnex), originaire d’Orbe et dont l’étymologie de son nom de famille est identique à la nô-
tre. 

Ainsi que vous pouvez le constater par les preuves relevées ci-dessus, cet emblème naturel issu de 
l’étymologie de notre nom existe réellement. Je me permets donc de solliciter de votre haute autorité 
en la matière, de bien vouloir admettre aussi nos armoiries, soit le sapin argente, dans l’armorial du 
canton de Fribourg. 

Veuillez agrée…… Eugène Vuarnoz 

Et voici la réponse à notre requête : 

Monsieur Eugène Vuarnoz, 

Ce que vous me dites au sujet de l'emblème de votre famille, soit le sapin est très intéressant; c'est 
un cas que je n'ai rencontre nulle part ailleurs. 

Evidemment que c'est un emblème parlant. Beaucoup de familles de la campagne ne formèrent pas 
autrement leurs armoiries. Le sapin étant une pièce héraldique, bien que ne figurant pas sur un 
écu ... ceci au même titre que, par exemple, la grue qui figure sur les sceaux des comtes de Gruyè-
res bien avant qu'elle soit renfermée dans un écu. 

Il est donc tout à fait normal que vous preniez le sapin comme armoiries. En ce qui concerne les ar-
moiries dessinées pour votre famille, l’héraldiste en cause se sera sans doute basé sur celles des 
"Warnery", ce en quoi il a été très bien inspiré, puisque ce sont aussi des armoiries parlantes, il n'au-
rait pu mieux tomber. 

En conclusion de ce qui précède, je dois vous dire que je vous conseille tout à fait d'adopter comme 
armoiries de famille ces armoiries dessinées à Lausanne: 

1. Elles sont très héraldiques 

2. Elles se basent sur l’étymologie de votre nom 

3. Elles sont conformes à l'emblème porte depuis longtemps par des membres de votre famille. 

Je ne vois aucun inconvénient à admettre gratuitement ces armoiries dans mon armorial du canton 
de Fribourg, au même titre que Mr. Galbreath a admis dans son armorial vaudois nombre 
d'armoiries adoptées ces dernières années. 

En effet, quasi toutes les armoiries proviennent de cas  analogues plus ou moins anciens: il faut bien 
commencer une fois et mieux vaut tard que jamais. 

Je reste à votre entière disposition si vous désirez d'autres renseignements et vous présente mes 
salutations distinguées. 

Sig. H. de Vevey-l' Hardy 

La déclaration ci-dessus prouve donc la légitimité de notre requête; la question de notre emblème est ainsi 
résolue.  

La preuve que cet emblème a existée en fait officieusement, suffit pour sa justification. 

Basé sur les appréciations énoncées et d'entente avec Mr. l'archiviste cantonal, notre blason a enfin trouvé 
sa forme et sa réalisation. 

En voici la description: 

-ECU- 

Un sapin de sinople mouvant de trois copeaux du même. Légende: VUARNOZ tire son nom de la végétation, 
soit du sapin blanc argenté (épicéa mâle) dénommé communément en patois « vuarne ». 

- CIMIER - 

Lansquenet issant de l’époque des guerres de Bourgogne, habillé aux couleurs de l'écu, tenant dans sa 
dextre un sapin de sinople arraché et futé au naturel et a senestre, la main appuyée à la hanche. Légende: 
Ce lansquenet est le symbole guerrier de l’époque des guerres de Bourgogne (Grandson et Morat) en 1476 
et de la conquête de Romont par les Confédérés en 1536, batailles auxquelles participèrent plusieurs mem-
bres des familles VUARNOZ. 


